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Mercredi 8 avril 
 

J’étais une fille comme tous les autres qui allait à l’école, qui envoyer des SMS, 
qui avait un compte Facebook, qui aimait les jeux vidéo et qui regardait des 

films et lisait des livres. 
 
J’avais des cheveux longs, fins et lisses, de couleur noire, les yeux verts, un 
collier avec comme pendentif un aigle royal autour de mon cou, c’était mon 
porte-bonheur et des petites boucles d’oreilles en argent, j'étais de taille 

moyenne avec un poids normal. 
 
Je m’appelle Élise mais je faisais des rêves étranges depuis l’âge de 4 ans et tout 

cela s’empirait petit à petit sans même comprendre pourquoi et sans pouvoir en 
parler autour de moi par peur d’être prise pour une folle, mais bon laissez-moi 
vous raconter l’histoire où tout a fini par basculer ! 
 
Tout commençait ce jour, un mercredi de l'année 2015, j'étais sorti de ma 

maison pour faire des courses pour ma mère, je marchais tranquillement dans la 
rue en écrivant sur mon téléphone à mes amis, juste avant d’arriver au magasin, 
il y a juste à gauche de la route une petite rue, très sombre, assez grande pour 
qu’une seule voiture puisse passer, J'étais si curieuse de savoir où ça m’amène 

que je traverse la route pour aller dans la petite rue, c’était si sombre et plus je 
m’aventurai dans la rue plus je me sentis suivi, mais par qui ?  Je me retourne, 

mais rien, personne, je continuais ma route avec curiosité et anxiété. 

 
J’arrivais au bout de la route et c'est là que se dressait une énorme maison gris 

sale avec les fenêtres cassées, des ronces qui traversaient le bois qui bloquait les 
fenêtres, du lierre recouvrait les colonnes et le toit de cette immense bâtisse, la 

porte d’entrée était d'un bois sombre et à moitié brisé sans poignée, Je faisais 
ensuite le tour de cette magnifique bâtisse en ruine et à l’arrière se trouvait une 
grange à moitié détruite par le temps, des murs effondrés sur les sols, le toit 
manquait des tuiles et les portes d’entrée étaient au sol. 
 

Après quelques minutes à observer cette vieille bâtisse, je me sentais mal, 
j’avais des frissons dans le dos, je ressentais un mauvais pressentiment et 

encore cette sensation d’être observée par quelqu’un ou quelque chose, je fais 

donc demi-tour. 
 

Je m’engageais dans la petite rue quand j’entendis un grand boom derrière moi, 
je me suis retourné pour savoir qu’est-ce que c’est et je vois la porte de la 
maison ouverte et une ombre noire s'y tient, je me mettais à courir le plus vite 

possible sans pouvoir crier, j’étais trop terrorisée pour ce que j’ai pu voir ! Je ne 
sais pas si c’était une personne ou… Un esprit, il faisait trop sombre je préfère 

m’enfuir en courant, j’arrive à la fin de la rue, je regardais derrière moi avec un 
regard terrorisé, j’essayais de me calmer, je me dis que c’était juste mon 
imagination pour les rêves que je faisais la nuit et je continue ma route vers le 
magasin. 
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Je rentrais dans le magasin encore terrorisé parce que j’ai vu, mon téléphone 
sonne pour un SMS, je sursaute par peur et heurte un caddie, je demandais 

pardon à la dame et j'ai pris mon téléphone. 
 

Arnaud : Ça va ? Je t'ai vu courir vite tout à l’heure, je n’ai pas eu le 
temps de t’arrêter. 

Élise : Oui oui, je vais bien, j’ai juste eu peur, j’ai... J’ai vu quelque 

chose qui m'a effrayé, ne t’en fais pas. 
Arnaud : Tu veux en parler ? 

Élise : non non, ça va aller... je dois faire des courses, salut . 

Arnaud : salut. 
 
Je regardais ma liste de courses et commencer à les faire, je commençais à 

regarder partout car je me sentis encore plus observée et suivie, j'ai fini les 
courses avec un caddie bien rempli, j'ai pris des sacs et j'ai déposé tout sur le 

tapis doucement en écoutant les bruits autour de moi, j'ai payé puis j'ai tout 

rangé dans les sacs. 
 

Je sortais du magasin, j'ai mis ma capuche et regardé une dernière fois derrière 
moi, je commençais à marcher pour rentrer à la maison, j’ai froid pourtant on 
est au printemps, il n'est pas censé faire froid, je m'étais arrêté à l’arrêt de bus  

pour regarder l’heure sur mon téléphone, quand j’entendis une voix étrange 
m’appeler. 

 

Une voix étrange : << Élise….Éliseeee..>> 

 
Je commençais à respirer rapidement pour la peur qui me gagnait, j'ai ensuite 
pris mes sacs de course et avancé d’une marche rapide, sans m’arrêter ni me 

retourner, la voix continuait et continuait jusqu’à ce que j’arrive devant la petite 
rue où il y a la maison abandonnée et la voix s’arrêta, j’ai encore plus froid et 

encore plus froid et encore plus d’anxiété, je veux rentrer chez moi, mais quand 
je commençais à marcher pour m’éloigner je ressentis une grosse douleur dans 
mes jambes, je me force à marcher pour m’éloigner et la douleur commençait à 

passer. 

 
Je rentrais à la maison et j'ai donné les courses à ma mère. 
 

Joy : Est-ce-que tu vas bien ?  Tu es pâle. 

Elise : Oui oui maman, j’ai juste eu une petite frayeur tout à l’heure. 

Joy : d’accord, de grave rassure-moi ? 

Elise : non, je vais dans ma chambre, j’ai des devoirs à faire 

Joy : d’accord. 
 
Je montais dans ma chambre mais pas pour faire mes devoirs, cette maison … 

Elle ne sortait pas de ma tête, elle me hantait. 
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Je décidais donc d’ouvrir mon ordinateur et de marquer le nom de la rue  
Sur Google maps, je ne la voyais pas, elle est comme introuvable, mon écran 
clignota et là je vis la rue aussi sombre qu'en réalité, je ne pouvais pas passer 

avec Google Maps, j’ai alors marqué le nom de la rue et le numéro de la maison 
pour avoir l’histoire sur Google. 
 
Je m’attendais à ne rien trouver sur cette maison, je regardais sur tous les sites, 
rien, les blogs, Nada, les pages Facebook sur le paranormal, rien à propos d’une 

maison dans mon village, je jette un œil à l’heure et remarqué que j’ai passé des 
heures à chercher, il est déjà 20 :00, j’éteins mon ordinateur et je descends 

prendre le dîner avec ma famille. 

 
Nous parlons de notre journée, j’hésitais de parler de cette maison à mes 

parents et de tous les événements qui suivent, mon père raconte comment était 
son travail et ce qu’il a fait aujourd’hui, j’acquis un sourire, mais je gardais le 

silence, je débarrasse mon assiette et je vais prendre ensuite ma douche, car le 

lendemain j’ai école, je dépose mes vêtements pour demain, un chemisier de 
couleur gris clair et un pantalon noir. 

 
Je remontais dans ma chambre et en ouvrant ma porte je vois mon ordinateur 
qui était ouvert sur la page de Google à propos de la maison, je me figeai un 
premier temps devant la porte tout en fixant l’ordinateur, je cours ensuite 
éteindre mon ordinateur encore une fois et je vais me coucher, j'étais pourtant 

sûr de l’avoir éteint avant d’aller manger, mais il ne peut pas s’être allumé tout 
seul non plus… Peut-être une erreur de ma part ? 
Je verrai si demain il recommence, si je ne vois allumé cette fois je l’envoie en 
réparation pour être sûr qu’il n’a rien. 
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Je me souvenais de ce que j’ai vu et de cette maison et de son état comme des 
flash-back qui me prenaient dans mon rêve, je voyais la maison cassée plus 
neuve, en répétitions, elle était si belle, je me demandais pourquoi elle était 

abandonnée, je me rappelais cette porte, ce bruit de claquement et cette porte 
ouverte, alors que personne n'y habitait, cette forme noire qui m’observait. 
 

D’un coup je me retrouvais dans le chemin de la maison, je m’aventure encore 
une fois, puisque ce n’était qu’un rêve, je n’ai donc rien à craindre non ? Cette 

ruelle était encore plus sombre que dans la réalité, j’avais du mal à voir dans 
cette obscurité ! À la fin de la rue se trouvait la maison, mais sans les dommages 

que le temps lui a faits. 
 

Je fixais la porte d'entrée et l’envie de frapper à la porte me prend, je me 

mettais à marcher tout doucement vers cette porte, je ne comprenais pas 
pourquoi cette envie soudaine de vouloir toquer sachant que j’ai vu cette forme 

noire avant, mais sera-t-elle aussi présente dans le rêve ? De toute manière quoi 
qu’il arrivait ce n'est qu'un rêve, rien n’est réel, la peur ne doit donc pas prendre 

le dessus sur moi ! 
 
J'arrivais devant cette porte sombre, je mettais mon oreille contre la porte et 

j’entendais comme des murmures, des phrases que je ne comprenais pas ou 
n’arrivais pas à comprendre à cause de la porte, je commençais à toquer à la 

porte une fois et un silence s’installa, j’entendais des bruits de grincement 
derrière la porte, les arbres derrière moi étaient en train de bouger de plus en 

plus avec le vent qui se lèvent. 

 
Je tapais à nouveau et les grincements s’arrêtaient, des grands pas se mettaient 
à se faire entendre, quelqu’un s’approchait de la porte et s’arrêtait directement. 
 

Voix : Qui est là ?  
Élise : Bonjour, je m’appelle Élise 

Voix : mais que fais-tu ici !? 

Élise : je me suis...comment vous dire…réveillés ici ? j’aimerais 
savoir pourquoi je suis ici ? 

Voix : oh ma petite, tu le sauras le temps venu ! tu n’es que de 

passage alors, quel dommage je me languis de ta compagnie ! 
Élise : comment ça ?  
 
Je n’avais plus de réponse mais elle ne me semblait pas seule quand j’avais mon 
oreille collée à cette porte lugubre j’entendais d’autres voix, les frissons 

parcourraient mon dos, le vent se lever de plus en plus fort, je regardais autour 
de moi et je cherchais un chemin pour partir, j’avançais dans l’arrière de la 
maison, là où il y a la grange qui est elle aussi en bon état, les portes sont si 

grandes ! je me demandais à quoi elle servait, Il n’y avait aucun animaux aux 
alentours mais je n’osais pas m’approcher de la grange. 
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J’observais la grange pendant quelques minutes, je me mettais à me 
rapprocher de la grange doucement pour observer un dessin sur la porte, 

quand les frissons dans  le dos reviens, je me sentais de nouveau observé, 
la même sensation que j’avais eue dans le magasin, je me retournais tout 
doucement mais je ne voyais personne. 
 

Élise : il y a quelqu’un ?  
 

Je n’entendais aucune réponse, pas un seul bruit, ni de buisson qui bouge 
aux alentours, je m'étais retourné vers la grange quand tout d'un coup je 
vois l’ombre noire près de mon visage, j'étais tétanisée par la peur, aucun 
mot ne pouvait sortir de ma bouche. 
 

D’un coup elle me montrait la grange comme si je devais y entrer, mais la 
peur me paralysait, je n’avais vraiment aucune envie d’y aller mais la 
curiosité est plus forte que tout, je regardais la porte, puis je m’avançais 
tout doucement, tout en restant méfiante de cette ombre qui m’a l’air 
malveillante  je m’apprêtais à pousser la porte de la grange quant à un 
moment je me retournais pour regarder une dernière fois l’ombre et je la 
voyais plus proche de moi qu’avant. 
 
Je reculais d’un pas et trébuché sur un caillou, en tombant la porte 
s’ouvrant, je me frottais le front et la figure et regardais autour de moi, il 
y avait plein de paille, je regardais la porte l’ombre avait disparu, je me 
levais doucement et regardais autour de moi plus lentement et je voyais 

une boîte en bois au milieu des bottes de paille, je m’avançais vers elle, 
pour savoir ce qu’elle contenait, je m’accroupissais en regardant cette 
boîte, je la prenais dans mes mains en l’observant, je sentais l’ombre être 
derrière moi, je me retournais tout doucement avec la boîte et regardais 
l’ombre. 
 

Élise : Tu voulais que je la trouve ? 

L’ombre : oui 

Élise : Je dois l’ouvrir ? 
L’ombre : trop tôt. 
 

J’entendais sa voix pour la première fois, je ne pensais pas qu’elle allait 

me parler, je reposais la boîte devant moi quand un grand boucan me 
réveillait ! 

C'était le volet de ma fenêtre qui claquait avec le vent. 


